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ScUtonâzt

/?es dernières semaines deux figures importantes de la vie montoise nous
ont quittées. Monsieur Julien NICOLLE, maire du Mont-Saint-Michel

de 1971 à 1983 et le Président L.éon JOZEAU-MARIGNÉ qui fut, entre autres,
maire d'Avranches, sénateur, président du Conseil Général de la Manche,
conseiller constitutionnel.

Monsieur Julien NICOLLE était quelqu'un qui aimait le contact, la relation
avec l'autre. C'était un entrepreneur. Il aimait faire avancer les idées, ouvrir de
nouvelles voies, inviter les gens à donner le meilleur d'eux-mêmes. C'était un
homme d'une extrême amabilité, qui n'élevait presque jamais la voix même dans
les situations de conflit. Mais il pouvait aussi vous envoyer dans les cordes d'une
phrase mesurée au millimètre si votre intelligence et votre compréhension des
choses ne se mettait pas rapidement à son niveau. D'autres mieux placés que
moi témoigneront dans notre prochain numéro du souvenir qu'ils gardent de cette
grande personnalité. Comment ne pas évoquer ici la part qu'il prit pour lancer
les travaux de «désensablement» comme on disait à son époque; travaux qu'on
vient de décréter d'utilité publique ce mois de juillet 2003. Comment ne pas
rappeler la part essentielle qu'il prit pour le retour d'une communauté dans
l'Abbaye du Mont et l'attention permanente qu'il y
porta pendant son mandat. Les liens réciproques de
profonde amitié, partagés avec le Père Bruno de
SENNEVILLE et tous les membres de la communauté
bénédictine ne se démentiront jamais. L'affection de sa
famille et surtout de son épouse permirent de soulager
les difficultés dues à la maladie pendant les dernières
années de sa vie. Nous leur renouvelons nos très
sincères condoléances. Nous le confions à votre prière,
sûr que saint Michel l'attendait à la porte du Paradis,
lui qui a si longtemps veillé sur son sanctuaire terrestre.

Il est impossible en quelques lignes de parler du Président Léon JOZEAU-
MARIGNE. Rappelons seulement qu'il était, au jour de son décès, président
du comité d'honneur des «Amis du Mont-Saint-Michel», mais souvenons-
nous surtout de la part immense qu'il prit pour la réussite des fêtes du Millénaire
Monastique en 1965-1966. Là aussi nous demanderons à des témoins de nous
dire, dans le prochain numéro, leurs souvenirs de ces moments forts de la vie
du Mont.
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Ainsi va la vie ! Notre seule certitude est celle de notre finitude terrestre.
La foi chrétienne, notre foi, nous tourne vers l'Espérance, et l'Espérance
nous oblige à regarder l'avenir. Les deux hommes que nous évoquons ci-
dessus étaient des «sages». Gestionnaires du présent, ils avaient une
espérance, une vision, une confiance en la Vie. Ils ont su être les maillons
forts de cette chaîne du temps à laquelle nous appartenons tous. Que
saint Michel nous aide à vivre au mieux ce désir de la Vie.

André Fournier - recteur

Blandine TOUPO de Douala Visite du Père LEVASSEUR
au Cameroun, responsable et de frère Nicolas, de l'Abbaye
de l'Archiconfrérie implantée de Saint Wandrille.
au Cameroun, est venue
nous rendre visite le 8 juin 2003.

Concert à l'Église Saint Pierre d'une chorale américaine le 6 juin 2003, 41 étudiants
de l'Université de Californie sous la direction de Daniel RUFINO AFONSO.

Tùte cotw&e et cte&
cùzu& ùz ûuzcUtùM,

Jean-Louis et Jean-Pierre, deux sala¬
riés du Mont-Saint-Michel, souhaitent
rétablir des manifestations qui ont jadis
connu leurs heures de gloire. Parmi ces
dernières, la course des garçons de café,
dont la dernière édition remonte à une

quinzaine d'années, était la plus specta¬
culaire. Pour renouer avec les us et

coutumes du passé, ils ont organisé,
samedi 5 juillet, de la Caserne à la Croix
de Jérusalem, une course ouverte à tous,
qu'ils soient salariés du Mont, du canton,
ou des cantons voisins.

Jean-Louis et Jean-Pierre ont à cœur de faire
revivre les traditions qui permettent de cultiver la

convivialité au Mont.

Ile était attendue depuis 16 ans, par les
saisonniers du Mont-Saint-Michel et des

alentours, il s'agit de la course de garçons de
café. A l'origine de cette manifestation qui se
veut revenir dans la tradition, deux personnes
travaillant dans le secteur de la restauration au

Mont-Saint-Michel.
Une course qui a permis à 37 jeunes et

moins jeunes, de se connaître et échanger,
tout en marchant vite, un plateau à la main.
Le parcours était de deux kilomètres, partant
de l'entrée de la digue avec une arrivée à la
croix de Jérusalem, en ayant monté la rue
principale. 11 fallait du souffle et de
l'énergie.

Effectivement, il s'agissait de recréer
une ambiance entre les saisonniers pour qu'il
y est un esprit bon enfant dans la compéti¬
tion et créer de nouvelles rencontres, dépas¬
sant les frontières professionnelles.

Ce fut un véritable succès, puisque
37 personnes ont participés, plus de 200 spec¬
tateurs, et des commerçants heureux de
retrouver un esprit convivial et sympathique
dans les rues du Mont-Saint-Michel.

Je profite de cet article, pour les remer¬
cier une nouvelle fois de leur participation
active au bon déroulement, ainsi qu'aux
participants qui sont tous arrivés au bout de
l'épreuve, prêts à renouveler l'expérience.

Jean-Louis.



4&ùiee& à t&ème
du cenûie Saint-/tu&e>it

Les conférences données, le
premier lundi de chaque mois salle
Saint-Aubert, se suivent et se
ressemblent par la qualité des inter¬
venants, et par l'intérêt des thèmes
abordés.
Lundi, le père Henri Gesmier,

éducateur à la prison de Fleury-
Mérogis, a maintes fois donné un
frisson aux trop rares personnes qui
ont assisté à sa conférence sur la

drogue. Des drogues dites douces
aux drogues dures, en passant par
les nouvelles drogues licites à base
de médicaments : durant plus de
deux heures le père Gesmier a
expliqué leurs compositions, et les

effets qu'elles engendrent. Le bilan
qu'il dresse est alarmiste «tout le
monde est concerné par la drogue,
elle touche sournoisement tous les
milieux, sans exception».
Y compris le milieu carcéral où

la drogue circule presque librement
et touche près de 70% de cette
population ! LSD, héroïne, cannabis,
cocaïne, ecstasy, les drogues ne
manquent pas pour «rechercher le
rêve et s'isoler complètement de la
société». Sans parler du crack
« produit de synthèse le plus dange¬
reux, diffusé dans des pipes en
verre, que l'on trouve dans les
banlieues des grandes villes». Le père Henri Gesmier, dit Riton.

Seul, &eule, &eul&,
&eule& Solitudes

Seigneur, je suis trop seul.
C'est trop pesant pour moi.
Je n'entends que ma voix.
Au milieu de la foule, c'est pire encore.
Je n'ai personne à qui parler.
Je n'ose pas, je ne peux pas

Trop, c'est trop !
Pourquoi le désert qui n'en finit pas,
le silence où je me ronge ?

Seigneur, bénis tous ceux qui sont seuls.
Nous sommes légion.
Nous qui avons lâché prise,
laisse-nous tomber encore plus bas,
là-bas, au bout du bout, entre tes bras.

Extrait du « Livret du Pèlerin »

^ênedictiou
du &ouâtaut Seau^iù,,

le nouveau canot de la SUSTft
Samedi matin, le Constant Beau/ils, Zodiac Marc III fort de 50 CV, a été

béni par le frère François, en présence de nombreuses personnalités civiles,
militaires et religieuses, et de son équipage de la SNSM (Société nationale
des sauveteurs en mer).

Parmi les personnalités militaires, les amiraux Gazzano et Besson, reçus
la veille par la municipalité montoise. Jean-Pierre Piquerel, président de la
SNSM du Mont-Saint-Michel, les a accueillis au pied du Mont, sous une

pluie battante, une intruse parmi les invités qui a sérieusement gâché la céré¬
monie qui, sous le soleil, aurait été une belle fête.

Le Constant Beaufils porte le nom d'un ancien pêcheur de la Baie qui avait
été le patron de la SNSM montoise dans les années soixante-dix. Pour lui, la
baie n'avait aucun secret. N'ayant pas eu d'enfants, c'est une de ses nièces,
Michèle Lalo, qui a accepté d'être la marraine du canot et, tradition oblige,
a lancé une bouteille de Champagne pour lui souhaiter bon vent lors de ses
sorties de sauvetage en baie.

Le Constant Beaufils a pour patron Frédéric Ridel, et un équipage total de
douze sauveteurs. Il succède au ConstantLochet mis à la «retraite» après onze
années de bons et loyaux services.

Sous une pluie battante, le frère François a béni le nouveau canot de sauvetage.



'Prèienùt<zye à ûtauenà Ce& ysièved
22 juiCCet 2003

Après leur traversée, les 1500 pèlerins se retrouvent, à la croix de Jérusalem. Encore
un peu de temps pour se connaître avant de célébrer les vêpres.

Les dernières répétitions et mise en place avant de commencer.
Toujours présente et efficace, l'équipe du sanctuaire anime les vêpres,

avec la communauté de Jérusalem et l'atelier chant dirigée par Lucette FOSSEY.



*7ft<zKcA4<t& à Cumt&ie...

Ce signe évangélique de la
guérison de Faveugle-né est donc une
invitation à une conversion : se tourner

vers le Christ qui nous apporte la
lumière :

la lumière sur Dieu : Dieu est

Amour puisqu'il est père, Fils et Esprit, un Père plein de miséricorde
la lumière sur l'homme: fait à l'image de Dieu, il est donc fait pour aimer.

Nous savons, nous voyons que seul l'amour comble l'homme. Alors que tant de
nos contemporains cherchent vers qui se tourner, sur quoi bâtir leur vie, Jésus nous
apporte la lumière

la lumière sur l'avenir: il nous parle de la vie au-delà de la mort, de la résur¬
rection et sa résurrection nous donne l'assurance que nous aussi ressusciterons
pour vivre avec Lui, par Lui et en Lui, si nous sommes fidèles.

Tournons-nous vers le Christ Jésus et, fortifiés par le Pain de Vie, marchons
à sa lumière.

Mgr FIHEY

/9e signe évangélique est mis
™

en relief par Jean pour nous
inviter à marcher à la suite du Christ
Lumière pour le monde comme nous
le faisons dans la nuit pascale.

Guérir un aveugle-né : le rendre à
la lumière mais aussi faire taire un

soupçon qui pesait sur les aveugles-
nés : au temps de Jésus on se deman¬
dait si les aveugles-nés n'avaient pas
péché dans le sein de leur mère et
n'étaient pas ainsi punis de ce péché !
Guérir donc l'idée que l'on se faisait
de Dieu : un Dieu prêt à punir.

Le peuple de Dieu a fait une longue
marche pour comprendre peu à peu
que Dieu n'est pas un surveillant prêt
à sanctionner mais un Père plein de
miséricorde. Jésus va le lui dire.

(^xcoAeacc Ciwiet cUc 'PèCenùt

LE LIVRET DU PÈLERIN

Le 8dncruAiRe de

('ÀRchànge CDichet

UN TEMPS POUR DIEU

>> ÉDITIONS DU SIGNE

à commander à: Maison du Pèlerin
BP 1
50170 Mont-Saint-Michel
(en joignant votre règlement de 5 euro + 1,5 euro de port)



s4 médite*
C'est l'histoire de deux amis qui marchaient dans le désert. À un moment,

ils se disputèrent et l'un des deux donna une gifle à l'autre.
Ce dernier, endolori mais sans rien dire, écrivit dans le sable :
AUJOURD'HUI MON MEILLEUR AMI M'A DONNÉ UNE GIFLE.
Ils continuèrent à marcher puis trouvèrent un oasis, dans lequel ils déci¬

dèrent de se baigner. Mais celui qui avait été giflé manqua de se noyer et son
ami le sauva. Quant il se fut repris, il écrivit sur une pierre :

AUJOURD'HUI MON MEILLEUR AMI M'A SAUVÉ LA VIE.
Celui qui avait donné la gifle et avait sauvé son ami lui demanda: quand

je t'ai blessé tu as écrit sur le sable, et maintenant tu as écrit sur la pierre.
Pourquoi ?

L'autre ami répondit : «quand quelqu'un nous blesse, nous devons l'écrire
dans le sable, où les vents du pardon peuvent l'effacer. Mais quand quel¬
qu'un fait quelque chose de bien pour nous, nous devons le graver dans la
pierre, où aucun vent ne peut l'effacer».

APPRENDS À ÉCRIRE TES BLESSURES DANS LE SABLE
ET À GRAVER TES JOIES DANS LA PIERRE.

À .. À JL'TRS..
Anselm Grun

Sortir des difficultés quotidiennes
La spiritualité des saints pour le développement personnel

n moine bénédictin, préoccupé par les contraintes et les lacunes de l'exis¬
tence moderne, nous propose de relire notre vie à la lumière du génie

psychologique et spirituel de cinquante saints. Leur confiance en Dieu les équilibre
et les dynamise. En comptant sur la grâce de Dieu, ils humanisent l'homme.

Ces histoires de saints, relues à travers le prisme de la psychologie moderne,
offrent de nouvelles perspectives à notre quête, nous réorientent et nous soutiennent
dans nos difficultés de vie.

Anselm Griin, est moine bénédictin et docteur en théologie. Né en 1945, il
assure la gestion de l'Abbaye de Miinsterschwarzach. Il est conseiller spirituel et anima¬
teur de retraites. Il porte spécialement attention à la méditation, à l'interprétation psycha¬
nalytique des rêves, au jeûne et à la contemplation. Parmi ses très nombreuses publi¬
cations, citons : Cinquante Anges pour l'Année, Le Petit livre du Vrai Bonheur, L'Art
de Vivre.

MICHEL

N'absolutise rien de ce qui est humain
Michel passe pour le plus grand des anges. Son nom signifie: «Qui est comme

Dieu?» On le représente souvent avec une balance, où il soupèse tout. Et on le
considère comme le protecteur des hommes. Il lutte contre le dragon des ténèbres.
En Allemagne, Michel est considéré comme le patron céleste de la patrie. Même les
Églises protestantes célèbrent le 29 septembre. Jean-Sébastien Bach a pour ce jour
composé une cantate spéciale : « Il s'éleva une dispute. » Bach décrit le combat dans
le ciel de Michel avec les puissances des ténèbres. Depuis la victoire de Michel,
l'homme se sent protégé des puissances sataniques. Voilà ce qu'exprime Bach dans
l'aria du ténor: « Demeurez, vous les Anges, demeurez auprès de moi ! »

***

Michel passe aussi pour être le protecteur des âmes dans la gloire de Dieu. Le
Moyen-Âge le vit aussi comme l'ange de la peste, qui enrayait la menace du fléau.
De plus, Michel est celui qui connaît les forces salutaires de la terre et des eaux. Pour
les uns, il est le protecteur, l'ange gardien placé par Dieu à notre côté. En lui réside
la force salutaire et protectrice de Dieu qui nous entoure. Mais pour d'autres, Michel
est également l'ange qui nous provoque. Il nous pose la question: «Qui est comme
Dieu ? » Nous devons nous poser cette question. Elle est la tentation fondamentale
de l'homme : il voudrait être comme Dieu et pouvoir se déterminer en pleine auto¬
nomie. Pourtant plus il voudrait être comme Dieu, plus il échoue dans son humanité.
Il s'adore lui-même à la place de Dieu, il devient sa propre idole et son instance ultime.
Mais c'est la cause de bien des souffrances dans le monde. Beaucoup croient que le
péril viendrait principalement des hommes les plus puissants, des dirigeants de ce
monde. Mais tous, nous risquons de vouloir être comme Dieu. Pour l'un, c'est la tenta-



tion de vouloir être parfait. Il voudrait être sans défaut, pensant que c'est la volonté
de Dieu. En réalité, c'est son ambition qui l'y entraîne. Pour un autre, c'est son
comportement qui consiste à absolutiser ses propres critères et à ne se laisser remettre
en question par personne. Il voudrait faire ce qu'il veut et voudrait que personne n'in¬
tervienne dans sa vie. Selon Carl-Gustav Jung, cette tentation de vouloir être comme
Dieu exprime l'identification avec une image archétypale. Par exemple, je peux
m'identifier à l'archétype du prophète. J'ai alors l'impression d'être le seul qui ose
dire la vérité. Mais cela me rend aveugle sur mes propres aspirations. Ou bien je m'iden¬
tifie à l'archétype du sauveur. Je crois pouvoir guérir la femme malade qui vient me
trouver. Mais je m'élève au-dessus de mes limites, sans remarquer que je manifeste
mes propres désirs existentiels de proximité et d'affection. Qui veut être comme
Dieu, détruit sa vie, et il connaît l'échec et le péché. Ainsi s'exprime le récit de la
première chute de l'homme dans la Genèse (chapitre 3).

Un des dangers consiste à vouloir devenir nous-mêmes comme Dieu. L'autre
danger réside dans le fait que nous adorons des idoles à la place de Dieu. Ces idoles
sont pour notre temps avant tout : le pouvoir, l'argent et la sexualité. Ces trois domaines
ont la caractéristique de s'absolutiser et de déterminer foncièrement la pensée et l'ac¬
tion de l'homme. Michel nous renvoie à la figure la parole qui ne nous laissera jamais
en paix: «Qui est comme Dieu?» C'est seulement si nous adorons Dieu que nous serons
vraiment des hommes, capables de vivre en humanité nos relations avec nos semblables.

Jamais nous ne serons indemnes de ce danger d'absolutiser ce qui n'a pas de valeur.
Ne cesse pas de te poser cette question : « Qui est comme Dieu ? » Tu découvriras alors
où tu risques d'absolutiser quelque chose d'humain, et de vouloir être comme Dieu
en se faisant son égal dans sa gloire et sa puissance. Il s'agit de t'accepter avec tes
limites humaines. C'est à cette seule condition que tu pourras t'assumer en Dieu et
être transparent à sa réalité. Si tu te fais l'égal de Dieu ou de ses attributs divins et
que tu t'identifies à des images archétypales, tu deviendras le diable (le mot grec de
diable est diabolos, c'est-à-dire le diviseur), c'est la perturbation totale et tu sèmeras
la confusion en toi-même et dans ton entourage.

Extrait du livre «Sortir des difficultés quotidiennes». Anselm Griin,
Édition Salvator.

*7ttcc6el : 2ui ea£ comme *Diecc ?
Saint Michel est l'un des trois archanges

reconnus par la tradition judéo-chrétienne.
Dans le calendrier, il est fêté le 29 septembre,
avec Gabriel et Raphaël. Les traces laissées
par Saint Michel sont multiples: 70
communes de France portent son nom, sans
parler des lieux-dits. Chaque église de la
Manche et de nombreux sanctuaires en

France et en Europe montrent une statuaire
ou des vitraux dédiés à l'archange. Jusqu'au
bord de la mer Blanche, Saint Michel a donné
son nom à une ville : Arkangelsk. Il a épousé
les langues de plusieurs pays: Michaele,
Miguel, Mickael... Quant aux fabricants et
commerçants, ils se sont largement servis
de ce nom célèbre pour étiqueter leurs
produits et leurs enseignes. Plus sérieuse¬
ment, on n'oubliera pas que l'un des plus
grands artistes de l'histoire porte le nom de
Michel-Ange.
Le 16 octobre de chaque année, les chré¬

tiens du diocèse de Coutances et Avranches
fêtent le nouveau nom donné au mont Tombe
en 708 : Mont Saint Michel. À ce baptême,
est rattaché un récit merveilleux, largement
inspiré des récits de songes de la Bible,
surtout celui de Samuel. «L'évêque Aubert
d'Avranches entend par deux fois dans son
sommeil un message de l'Archange qui lui
ordonne de bâtir un sanctuaire en son

honneur sur le Mont Tombe. Aubert pense à
une hallucination. Une troisième fois,
Saint Michel réitère son ordre et l'ac¬

compagne d'un geste violent: il lui
enfonce le doigt dans le crâne. La
relique du «chef» d'Aubert
conservée à l'église Saint Gervais
porte la trace du doigt de Saint
Michel. Une approche scientifique
avait daté le crâne de l'époque du
temps de l'homme de Néanderthai.
Récemment une autre approche en
fait un reste de squelette du VIIIe
siècle, on pourra préférer la saveur
du récit et son mystère : L'homme
n'écoute pas facilement, il est dur
d'oreille. L'ère de la communication

n'y change rien : Écouter est un art,

l'art de la disponibilité. Saint Michel est
alors le messager qui vient forcer la surdité
humaine, fut-elle religieuse, à la manière
des éducateurs et du langage populaire :
« Mets-toi bien cela dans le crâne ! »

Un peu héritier de tous les dieux anciens,
Saint Michel s'en démarque nettement: lui
n'est qu'une créature, une magnifique créature
céleste. Son nom d'ailleurs est suggestif: en
hébreu. Mi-ca-el ; en français, qui est comme
Dieu? Sous la statue de l'abbatiale, une

inscription latine: «QUIS UT DEUS»
Le pèlerinage à Saint Michel le plus pitto¬

resque et le plus significatif a lieu chaque
année à travers les grèves au mois de juillet.
Des milliers de pieds d'adultes et d'enfants
marchent sur le sable, dans la boue, l'eau des
rivières et la lumière de la baie. Ils traver¬

sent le village pour accéder à l'abbatiale, en
chantant aux diverses pauses : Saint Michel,
à votre puissance, nous venons demander
l'appui des anciens jours. Qu'il monte
jusqu'au ciel, notre chant d'espérance :
Saint Michel à notre secours! ». Saint
Michel est alors le passeur, le Michel-Ange
de la baie, l'Avocat des êtres humains, la
parole tranchante du prophète Michée,
l'Ange des commencements et celui qui
interroge: Qui est comme Dieu?

Texte de Louis Malle.

Le songe d'Aubert: Eglise St Pierre du Mont-Saint-Michel



*de défiant
dcc T^enc ^etiaand

'était annoncé début juillet dans « Église dans la Manche » le bulletin
officiel du diocèse : le Père Bernard ROBIN est nommé à la paroisse
Notre-Dame de Saint-Lô en résidence au presbytère Sainte-Croix.

C'est avec émotion que nous voyons partir celui qui, depuis plus de sept ans,
était le collaborateur le plus proche du Sanctuaire. Dans cette configuration un
peu particulière où le curé ne réside pas sur place alors que des prêtres, une
équipe d'animation et deux communautés se partagent le lieu. Bernard à toujours
su trouver la bonne manière de travailler. Proche de tous ceux qui ont reçu une
mission spécifique de l'église diocésaine, proche
surtout de tous les habitants et commerçants du
Mont, qu'ils soient croyants ou non, le Père
ROBIN a su allier avec bonheur la profon¬
deur spirituelle de sa foi et son dynamisme
pastoral. D'un caractère bien trempé, parfois
bougon quand les choses n'allaient pas
comme il le souhaitait, mais aussi très
fraternel dans la relation, il a marqué son
passage par la qualité de sa présence à tous
les événements importants de la famille
montoise. Nul doute que nous le reverrons
pour les grandes célébrations du pèlerinage
des grèves ou de la Saint-Michel. Nous
lui souhaitons un bon et saint ministère
dans la ville capitale du département.

Son successeur nommé est le
Père Dominique BALLÉ que les
«Annales» vous présenterons dans
notre prochain numéro.

Bernard ROBIN, Épiphanie 2003
L'équipe d'animation du Sanctuaire

AMIS DÉFUNTS RECOMMANDÉS

Marc SZYMKOWIAK

Fanny CHARRETON
Robert COLCOMBET

Marthe PLANTARD

Christine THIERRY

Roger PETOIN
Roger DORDONNAT
Jean ALBIAC

Lucien BAUDUIN

Renée BAUDIN FLAMENT

Lucie CHAMPAULT

Irène LEBRETTE

Marie-Laure M1LLIET

Lucienne LECOINTE
René RECOURT

Maurice RECOURT

Roland RECOURT

Francis RECOURT
Rolande RECOURT

Serge RECOURT
Gérard RECOURT

Jean-Luc RECOURT

Corinne RECOURT
Marcel DUFOUR

Simon WISSOQ
Camille BEAUSITE

George SABAS
Victoire SAINTE-LUCE

Hortense PETCHY

Yvette ROSEVILLE
Jeanne PELAGE

Charlotte SEBELOUE

Antoine MATHURIN

Michel BERTAULT

Roger CHAZALI
Madeleine MALOIZEL

Flavio ALVES

Femand CONTENTERIN

Marcel LAVIGNE

Marc Vivien FOE

Simone PLACE



ENFANTS CONSACRES A SAINT MICHEL

ET A NOTRE DAME DES ANGES

Coralie LAURET

Héloïse LAURET

Mathis MAGNE

Gaëlle MAGNE

Romain MAGNE

Maxime SAUVAGE

Judith BENITAH

Anne Sarah MOREAU

Émilie Flora GR1LLET

Léo GRILLET

Antonin GRILLET

Victoria BEUM

Simon DIEUDONNÉ
Xavier HENRI

Jade Loricia KOUAKOUA

Angèle VAN ASSCHE
Henri DE CACQUERAY
Marylis DE CACQUERAY
Paul PUCHOL

Simon BIGLIARDI

Armand BIGLIARDI

Marie Françoise GRIUEL
Françoise ADAM
Marie-Sarah BOUSQUET
Yanish SAINT GERMAIN

Enzo LAFARGUE

Ulysse RIBAILLE
Hugo RIBAILLE
Antoine BONNE

Hugo N'KODIA
Arthur YVENOU

Zoé YVENOU

Mathieu TOURNADRE
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Accueil au Centre Saint Aubert

Lycée Charles Péguy de Paris
École Notre-Dame deVerneuil
Collège Saint Joseph de Ligné

Collège de Deauville
Collège de Plugesnou

Paroisse d'Enghien les Bains
Collège deVarignon

Collège Saint Joseph de Cancale

Pèlerinage accueillis au Sanctuaire
Pèlerinage du diocèse de Bordeaux

Pèlerinage du diocèse d'Arras
Pèlerinage du diocèse de Sées

Pèlerinage du diocèse de Limoges
Pèlerinage du diocèse du Mans

Pèlerinage du diocèse de Clermont-Ferrand
Pèlerinage du diocèse de Lyon
Pèlerinage du diocèse d'Avignon

Pèlerinage de Notre Dame de L'Aye
Pèlerinage de Saint Joseph d'Asnières

Aumônerie de Caen
Association «JONATHAN »
Institut St Pierre Fourier
Aumônerie de Fougères

Groupe de prière de Sevran



Fête de la Saint Michel

27, 28, 29 septembre 2003

Samedi 27 septembre
11 h 00
12 h 15
14 h 30
16 h 30
18 h 30
20 h 30

messe
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église Saint Pierre
Abbaye
église Saint Pierre
église Saint Pierre
église Saint Pierre
église Saint Pierre

Dimanche 281 septembre
8 h 00 Laudes Abbaye
9 h 00 office du matin « Laudes » église Saint Pierre
10 h 00 messe église Saint Pierre
11 h 00 messe de la Saint Michel église Saint Pierre
11 h 30 messe solennelle Abbaye

célébrée par Mgr M. SANTIER
14 h 30 chapelet église Saint Pierre
16 h 00 vêpres solennelles église Saint Pierre

présidées par Mgr M. SANTIER
17 h 30 messe église Saint Pierre

Lundi 29 septembre
9 h 00 office du matin « Laudes »

11 h 00 messe de la Saint Michel
12 h 15 messe

14 h 30 chapelet
16 h 30 vêpres de la Saint Michel

église Saint Pierre
église Saint Pierre
Abbaye
église Saint Pierre
église Saint Pierre

Pour tout renseignement complémentaire par courrier :
MAISON DU PÈLERIN, BP 1- 50170 Mont-Saint-Michel

Tél. 02 33 60 14 05 - Fax 02 33 60 14 26

E-mail : sanctuaire.saint.michel@wanadoo.fr
Internet : http//catholique-coutances.cef.fr
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